ans le numéro du mois de décembre 1932 de Weird Tales parait une nouvelle intitulée The Phoenix on 
the Sword. Elle est signée d'un certain Robert Erwin Howard qui publie depuis déjà plusieurs années des 
nouvelles dans cette revue. Très souvent des histoires de boxe mais aussi celle d'un héros un peu parti- 
culier Solomon Kane, sorte de spadassin qui traque le mal sous toutes ses formes. 


Cette fois-ci apparait un nouveau personnage : Conan. C'est un barbare qui vit dans l'âge hyboréen, comprendre 
avant le déluge. La nouvelle ne soulève pas plus de vagues que cela, les suivantes non plus même si elle séduisent 
un groupe réduit d'afficionados. Elle vient pourtant de créer un genre qui depuis a fait florès et que les Américains 
appellent sword and sorcery. 


En fait ce genre a eu plusieurs noms en fonction des modes du moment : dark fantasy, heroic fantasy, fantasy, 
science fantasy, médiéval fantastique, etc. Certains volumes furent même vendus comme de la science-fiction. 
Bien sûr Howard n'a pas créé le sword and sorcery. De doctes spécialistes font remonter la chose à l'épopée de 
Gilgamesh, à l'Odyssée, aux sagas nordiques avec notamment Boewulf ou encore aux contes avec des preux che- 
valiers et force dragons. 


Toutefois de manière plus pragmatique ce sont sans doute William Morris avec La Source au Bout du Monde/The 
well at the world's end (1896) et Edward Plunkett, 18° baron de 
Dunsany et ses Dieux de Pegana/ The Gods of Pegana (1905) qui 
entrouvrent la porte. Le premier situe son action dans un moyen- 
âge légendaire, le second écrit un recueil de nouvelles présentant 
les différents dieux de Pegäna dont les noms font parfois penser à 
ceux que Lovecraft inventera plus tard. 
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La même année mais de l'autre côté l'Atlantique cette fois Edwin 
Lester Arnold fait paraitre son Lieut. Gullivar Jones : His Vacation 
(voir l'album comics en v.o. dans la collection Bibliotheca Virtua- 
lis). Mars est à la mode depuis le succès de La Guerre des Monde 
(1898). L'auteur américain fait le chemin inverse et envoie son 
héros, un lieutenant de la marine américaine, sur Mars. Là il va connaitre différentes aventures qui ne connaitront 
guère de succès. 


Edgar Rice Burroughs, le papa de Tarzan, s'inspire assez largement de Gullivar pour créer en 1917 son John Carter 
qu'il envoie aussi sur Mars/Barsoom et qui lui aussi va connaitre de multiples aventures puisque pas moins de onze 
romans formeront ce cycle. 


Grosso modo voici quelles ont pu être les prémices de l'heroic fantasy. Au moment où Howard se suicide 16 nou- 
velles avec Conan sont déjà parues et une 17° sort quelques mois plus tard. Le personnage a réuni autour de lui 
quelques fidèles lecteurs mais n’a pas conquis le grand public. L'époque a d'autres héros bien plus populaires dans 
des genres connexes tel | ohn Carter que l'on a déjà évoqué ou encore Flash Gordon malgré un aspect science fic- 
tionnel plus marqué. 


En résumant il s'agit à chaque fois de récits d'aventures dans un monde imaginaire où tout -ou presque, devient 
possible. 


Quelques lecteurs qui se piquent parfois d'écrire trouvent que ce barbare a de l'épaisseur. Parmi eux Lyon Sprague 
de Camp qui va s'emparer du personnage jusqu'à l’accaparer complètement. Beaucoup lui reprochent d'avoir tra- 
hi Howard en remaniant ses textes, en tripatouillant ses autres écrits pour les mettre à la sauce Conan et de s’en 
être mis plein les poches. 


Tout ceci est vrai mais sans De Camp, sans son obstination et ses coups médiatiques qui parlerait de Conan au- 
jourd'hui ? En 1950 il fait paraitre chez Gnome Press, une maison spécialisée dans la SF, Conan The Conqueror. Le 
tirage est assez confidentiel puisque 5.000 exemplaires sont tirés ce qui pour les Etats-Unis est quand même peu 
de choses. Suit en 1952 un recueil des nouvelles du héros telles qu'écrites par Howard, mais en fait déjà plus ou 
moins remaniées, puis l'année suivante The Coming of Conan. Le New York Times y voit « un conte de fées pour 
adultes avec une verve et un dynamisme que l'on trouve rarement dans de telles histoires ». Pas un succès donc mais 
un encouragement. 


Dans la mesure où l'auteur originel est mort et enterré, pour alimenter le mythe il convient de produire d'autres 
histoires. Pour cela on utilise des scénarios d'histoires avec Conan qu'Howard projetait d'écrire, puis d'histoires 
parues avec d’autres héros puis enfin par des histoires inventées de toutes pièces. 


En tout et pour tout 7 livres seront publiés jusqu'en 1957. Pas un bide certes mais pas un phénomène éditorial non 
plus. Conan reste un inconnu pour le grand public et le genre qu'il représente aussi. Enfin pas tout à fait. 


Tolkien a commencé sa saga du Seigneur des Anneaux en 1954, précédée par son Hobbit en 1937. Lewis a lancé son 
Monde de Narnia en 1950 et depuis 1961 Michael Moorcock fait paraitre dans Science Fan- 
tasy de longues nouvelles d'un héros appelé Elric de Menilboné dont les aventures se si- 
LE tuent dans un monde qui n'est pas vraiment la Terre mais qui en est une sorte de Canada 
Dry avec ses propres mythes et règles. Un peu comme Conan en fait. 


| Un premier recueil est publié en 1963, puis un deuxième deux ans plus tard. Ce n'est pas un 
grand succès d'édition mais cela se vend gentiment. N'est-il pas temps de ressortir Conan 
du placard ? 
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née aux Etats-Unis. 


Il fallait donc quelque chose de plus novateur. Or il se trouve qu'un ancien dessinateur de 

comics est en train de se faire un nom comme affichiste. L'histoire commence curieuse- 

ment. Il a derrière lui plusieurs années de comics et dessine alors pour Mad chez lequel il 

fait une caricature de Ringo le batteur des Beatles. Le dessin attire l'attention de United ESS d'uowarols 

Artist qui lui confie l'affiche de What's New Pussycat (1965) un gros succès du moment. - 

De plus il fait depuis quelque temps les couvertures de deux magazines d'horreur, 
à Fret Le & E Creepy et Eerie. Pourquoi pas lui ? 


LANCER Ë BOOKS 73-599 60e « VOLUME FOUR OF THE COMPLETE CONAN 
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SWORDSMEN AND SORCERERS, DEMONS AND DOOMS— | 


MM Eos | Ce sera lui et c'est la martingale du succès. 
Ses couvertures accrochent l'œil, elles ont 


THE USURPER franchement de la gueule. 


Pour ces éditeurs à la trésorerie plutôt tendue 
c'est un répit qui ne les empêchera pas de 
à faire faillite quelques années plus tard. 


Toujours est-il que le héros est remarqué par 
Roy Thomas, l’un des scénaristes de la Marvel 
2 et l'un des bras droits de Stan Lee qui en fera 
d’ailleurs son successeur. Plus que le héros, ils 
aiment le genre. D'ailleurs Lee et Thomas 
: préféraient Thongor, une création de Lin Car- 
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ms ter, qui est ni plus ni moins qu'une copie du barbare. Mais l'agent de Carter de- 


À 6. mande beaucoup plus de 150 $ par numéro, somme que Martin Goodman, le pa- 
" 0 A tron de Marvel a fixé comme maximum. 

/ Î THEBARBARIAN M Celui des ayants droit d'Howard accepte pour 200 $. Thomas a enviee de tenter 

Ë … l'aventure et accepte de rogner sur son propre salaire. À leur corps défendant, les 

deux compères optent donc pour Conan mais à condition de prendre un mini- 


mum de risque car après la parution des histoires chez Lancer Booksils craignent 
M que le public soit saturé du personnage. 


& En octobre 1970 parait le premier numéro de Conan The Barbarian. C'est Roy 
Ÿ Thomas qui adapte les aventures du Cimmérien. Le dessin est assuré par Barry 
a nosor Smith, le Windsor est un ajout pour montrer que l'artiste est anglais. Il a 
à peine 21 ans et pour être doué reste malgré tout un quasi-débutant. 


AN AND ELRIC BATTLE SIDE BY SIDE AGAINST--- 


THE HELL-HORDES OF CHAOS! 


Stan Lee apprécie son dessin car il trouve -c'est discutable, qu'il lui rappelle celui 
de son ami Jack Kirby. Il a un autre gros avantage, c'est qu'il n'est pas trop cher. Avec un nouvel héros, dans un 
nouveau genre, la maison ne tient vraiment pas à _ 
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propose d'arrêter les frais car les ventes ne dé- 
collent pas. Thomas insiste. Alors voulant sans 
doute être agréable à son collaborateur que réel- 
lement convaincu, Lee donne un dernier délai. Et 
là, miracle ! la mayonnaise commence à prendre 
au point que la revue passe de bimestrielle à 
mensuelle. Ce n'est pas le succès de l'année mais 
c'est plus qu'un succès d'estime. 


nr ge JONES, WARRIOR OF MARS, “: 
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pour tester Gullivar Jones, puis Thongor mais Conan tient toujours la corde. La maison " ‘édition prend alors la dé- 
cision de confier les dessins à John Buscema qui est une vedette même si le Surfer d'Argent à eu alors une vie as- 
sez écourtée. 


Marvel se sert alors de Creatures on the Loose 


Le raz de marée vient de commencer. Marvel va multiplier les revues avec le nom du personnage et reprend 
d’autres héros d'Howard comme Kull ou Red Sonja —qui a l'origine est une héroïne officiant au XVI siècle, se bat- 
tant contre les Ottomans. Qu'à cela ne tienne Thomas la transporte dans le monde hyboréen. 


Pas question pour la concurrence de laisser passer une pareille manne et voici donc que les personnages se multi- 
plient comme des petits pains jusqu'à l'écœurement. L'époque est à ce genre d'aventures. Depuis 1974 Tactical 
Studies Rules propose un nouveau type de jeu appelé Donjons et Dragons qui fait également fureur. 


En matière de commerce, metoo existe depuis longtemps. 


De fait l'heroic fantasy, gardons ce terme, bénéficie d’un certain nombre d'atouts. 


Il a d'abord une plasticité étonnante. Vous pouvez en faire des histoires d'aventures, d'amour, d'horreur, poli- 
cières, etc. Vous pouvez situer vos histoires dans un passé antédiluvien, dans un futur improbable, sur une Terre 
parallèle, sur une planète lointaine. Vous pouvez la situer à une époque barbare où la massue tient lieu d'arme, 
remplacer la massue par l'épée, l'épée par l'escopette, l'escopette par le fusil et le fusil par le laser. 


Vous pouvez la situer à la Renaissance, à l'époque médiévale, antique, ou mythologique, créer votre propre my- 
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thologie, etc. Néanmoins dans la majorité des cas l’action se situe dans des mondes médiévaux fantastiques d'où 
le nom qu'on lui donne régulièrement dans notre pays. 


Le champ des possibles est aussi large que tentant d'où cette ruée que nous connaissons encore en France. Mais 
c'est un genre faussement facile car pour être réussi il faut que le monde dépeint soit cohérent ce qui n'est pas 
donné à tout le monde, de là un nombre d'albums décevants qui paraissent à forte cadence. 


Les aventures qui sont réunies ici ne sont pas pires ou meilleures que les autres, encore que certaines valent leur 
pesant de nougat. Mais elles donnent une bonne idée de la production des années 70/80 dans les revues pour 
adultes que pouvaient être en France, Creepy, Eerie, Vampirella, Fantastik ou encore Epic. 


Les scénaristes sont le plus souvent Américains mais les dessinateurs viennent de tous les horizons notamment du 
monde hispanophone. 


Bref, sans être une anthologie des meilleures histoires de sword and sorcery vous allez tout de même avoir un bon 
aperçu du genre sans même une aventure du Cimmérien. 


Mais qu'importe puisque sa descendance est si nombreuse ! 


Garches, le 16 octobre 2022 
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| TRAINS OÙ SE TROU- 
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C'EST DANS LES CAVECNES MÉCANISÉES MAIS 
VIVANTES DE FAXORIS QUE KADJEK EXPOSE 
SES PENSÉES TROUSLÉES, 


LE RONÉONNEMENT DES MACHI= 
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SUR UN SEUL MOMNPE, NOUS AVONS 
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GE REVELEE DANS TON ESPRIT, 


DES BROUILLAËRPS S'AGITENT 
AU SYTHME DU GLOBE AMBSCÉ 
QUI PALPITE D'ÉNERGIE ET DE 
VIE EN SON CŒUR MÊME, 


PLACE TA MAIN AU CŒUR 
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LES LUMIERES DE FAXORIS 
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BIENTÔT , Y'BANE ET SORIK 
QUITTÉRENT LES MASMES EU 
MARAIS ET FURENT AUX ABORCS 
DU VILLAGE. Y'BANE EXPLIQUAIT 
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PUISSANT SORCIER . 


CELA SUFFIRAIT- 
IL À FAIRE OÙ- 
| BLIER LA MARQUE | 
se QU'IL PORTAIT À 
| SON FLANCF 


Y'BANE GUIDA SORIK PARMIS LES 
 VILLAGECIS MÉPRISANTS HSQU À 
V._ L'ENTRÉE DE LA HUTTE DE 
PL SON PROTO-PÈRE … 


LASSEZ-LE | VOUS [* = 
L'ÉrES LES veus | ( 
Ca. “1 


CHES. IL MA SAUVÉE 
l DES GRIFFES DU KAD- 


| | 
MAIS À L'AUBE  ÆAÂTE 
Ou LENDEMAIN , 


« « « ET À PRÉSENT, DEUX 
DES NÔTRES NE SONT 


JUSQUA L'ARRIVÉE | 


| V'TARE MON ÉPOUSE.. 


TANDIS QE S0EIK | | LA BÊTE DE FLAMMES 


ET Y BANE 


SOCIK ÉTAIT ÉVEILLÉ 
ET REGARDAIT LES 
HOMMES APPROCHER * 


DE SORIK LE FROS- 
CRIT, JAMAIS NOUS 
N'AVONS ENTENDU 


| ME L'A ARRACHÉE À PLUS QU'UN 745 DE 


lagerrez cerrE 
s/ FOETSORIK 
A EST LE HÉROS 


A | BÊTE DE FLAM- 
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ATTIRE LA BÈTE DE FLAMMES ,SORIK LUI SERAIT DONC 
OFFERT EN SACRIFICE. OÙ HAUT DU PLATEAU, IL CONTEM- 
PLAIT À SES PIEDS LES BROUILLARDS OÙ MARAIS ET 
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SUR LU, SOÛRIK PLANTA SOUDEMENT 
SON FOUNGARMÉ EN TERRE... 


_SOCIK SOIGNA LES BLESSURES DE SA CHUTE À 
L'AIDE DES FEUILLES BIENFAISANTES OÙ KANE- 
s ILAVAIT BESOIN DE TOUTES SES FORCES. CAR 
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E 
nt, 
C' 


Don, 


.: QUE LES LOUVETIERS 
CHASSENT AVEC DES 
MEUTES DE CHIENS EN- 

J7  CORE PLUS FÉROCES. 


? 


ON DIT AUSSI QUE DANS 
CES PARAGES RÔDENT LES 
PLUS MÉCHANTS LOUPS DU 
PAYS ,VÉRITABLES MONS - 
TRES SANGUINAIRES … 


LE COMTE D'ALCUDIEL, ALPHONSE ET SON FRÈRE HENRI ORGANISENT SOUVENT 
DES PARTIES DE CHASSE POUR COMBATTRE LES HORDES DE LOUPS 


LES CHIENS./SON - 
NEZ LES TROMPES 
POUR RÉUNIR LES 
CHASSEURS ET 
RENTRER AU 
CHÂTEAU. 


y OUI, DAME BÉATRI-" 
CE. LA NUIT VA TOM - 
PARTONS DÉOÀ, \/2ER C'EST LE JOUR DE 


“ail "sub TOUS LES SAINTS ET NOUS 


| SON FRÈRE HENRI. 


TOUS LES DEUX FONT SARA ET TE 


FEMME...SON REGARD DE 
FÉLINE ME FAIT 

PEUR 

\ r 


D'ICI PEU, 
LES ÂMES DES DÉ- 
FUNTS SE METTRONT À 
| SONNER LA CLOCHE DU 
d VIEUX MONASTÈ - 
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CE NE SONT PAS DES 
LÉGENDES...C'EST UNE HIS- 
TOIRE VÉR/TABLE DONT SE 

SOUVIENNENT ENCORE TOUS 


VENEZ , MON vous 
FRÈRE ./ NE CHER - N AIMEZ RACON - 
CHEZ PAS FAIRE PEUR TER DES LÉGEN- 
À NOTRE COUSINE AVEC DES, COMTE AL- 


CES ptet à - LES VIEILLARDS DE 


; 


ut 


"ON RACONTE QUE LES MALHEURS DE LA GUER - 
RE GÂTÈRENT LEURS VERTUS ET LES MOINES F1- 
NIRENT PAR COMMETTRE LES PIRES CRIMES COM- 
ME POSSÉDÉS PAR LE DÉMON." 


CETTE MONTAGNE ET CE MONASTÈRE 
ONT APPARTENU AUX CHEVALIERS DU TEMPLE QUI 
AVAIENT LUTTÉ CONTRE LES ARABES...ILS ÉTAIENT 
NOMMÉS “LES MOINES AUX ÉPÉRONS" 


LS der 


"LA NOBLESSE DE LA RÉGION - PARMI LAQUELLE 
SE TROUVAIT NOTRE AÏEUL-EUT À LES COMBATTRE , 
RÉUSSISSANT À LES ANÉANTIR DANS UNE LUTTE SANS 


MAIS ON DIT QUE 
LES MONES DEMEUI - 
RENT TOUJOURS DANS 
LE CHAMP DE BATAILLE 
SOUS LA FORME DE 
CES ARBRES 
MORTS.. 


LL 
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NUIT DE LA TOUS - 
SAINTILS REVIENNENT 
POUR COMMETTRE TOUS 

LES SANGLANTS MÉ- 


ÿ CROIT./.. CETTE 
NUIT,ALPHONSE N'IRAIT 


PRITS POUR TOUT # 
L'OR DU MONDE : 


SET POUR CIN, COUARD 7 MOI 
EE “USSI SE MONTERAI LA - 
Re HAUT POUR VOUS, DAME 
A BÉATRICE VOUS ÊTES LA 


SEULE PERSONNE POUR 


LA CHASSE D'AUKJOURD£ÉS 


VOUS N'ALLEZ 
PAS ME DIRE QUE 
VOUS CROYEZ À 
CES LÉGENDES, 
ALPHONSE../ 


7 ET VOUS. HENRI, 
HN VOUS IRIEZ SIQE 
VOUS LE DE - 

D... MANDAIS 7 


OUSTEMENT, 
J'AI PERDU MON VOI - 
LE BLEU AU COURS DE 


[2] 

a 
OU... ALLEZ DONC 
ME LE CHER - 


(4 


CETTE REQUÊTE DE LA DAME FUT CONSIDÉRÉE 
COMME UN ORDRE PAR LES DEUX FRÈRES QUI LA 


À CE MOMENT, DAME BÉATRICE 
EUT UN FRISSON.... COMME SI UN 
DOIGT GLACÉ AVAIT PARCOURU 


\ CHEVAL ./ / 


CE SERA LA PLUS GRANDE VC - 
TOIRE DE MA VIE, ALPHONSE … 
ET APRÈS, JE RECEVRAI LA 
MEILLEURE DES RÉCOM - 


ET AINSI COMMENÇA UNE COURSE REDOUTA - 
BLE VERS LE MONT DES ESPRITS 
LL F * ÿp 4 
PAS SI AFFIRMA - ŒULN M ch 
TIF, MON / 
FRÈRE . 


CEPENDANT, AU LOIN,LENTEMENT EN CA- 
DENCE,LES COUPS DE CLOCHE DU MONAS- 
TÈRE EN RUINES SONNAIENT POUR LES 
DÉFUNTS 


DIEU..<JE NE SAIS 
. MAIS ŸE N'AU - 
RAIS PAS DÔ LES 
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CE QUI S'ENSUIVIT, PERSONNE NE 

LE SAIT ET IL FAUT FAIRE APPEL AUX 

LÉGENDES POUR DEVINER CE QUI 
S'ÉTAIT PASSE"... 


ON DIT QUE CE FOUT LE COMTE ALPHON - 
SE QUI LE PREMIER TROUVA LE VOILE 


LE VOICI / 
JE L'AI * 
TROUVÉ 


20 


… ET QU'IL ÉTAIT 
ACCROCHÉ AUNE 
BRANCHE QUI LE 
RETENAIT COMME 
UNE GRIFFE AU 
POINT QU'IL DÜT 
ÊTRE ARRACHÉ.. 


ET QUE LA TROUVAILLE 
ÉVEILLA LA COLÈRE A- 
VEUGLE DU COMTE HENRI. 


QUE FAIRE 7 IL PARAÎT QUE LA CLOCHE 
# JE DÉCHIRERAI MES CONTINUAIT À SONNER 
VÊTEMENTS, JE ME POUR LES DÉFUNTS ... 


] BLESSERAI AVEC MON 


ON DIT QUE HENRI N'EUT 


PAS À INVENTER UN 
QUELCONQUE 


ÉPÉE, JE DIRAI QUE NOUS 
NOUS SOMMES BATTUS 
CONTRE DES Ê TRES 


. CAR LE COMBAT CONTRE 
LES ÊTRES D'OUTRE -TOMBE 
EUT VRAIMENT LIEU / 
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LA LÉGENDE PARLE D'UN COMBAT DIA - (( 
BOLIQUE, DE SANG, D'HORREUR ,ET DE AN 
CRIS AU MILIEU DU BRUIT DES FERS 

SE HEURTANT FURIEUSEMENT … 


=  * 
nt VERS 


Ÿ MAIS TOUT CELA N'EST QU'UNE LÉGENDE . 
PERSONNE NE SAIT CE QUI EST VRAIMENT 
ARRIVÉ.” 


ON RACONTE AUSSI QUE DAME BÉATRI - ir dé, } voici VOTRE | 
CE CETTE NUIT-LA REÇUT UNE VISITE... AY (5 [| VOILE BLEU,DAME 
BÉATRICE 


MAIS ON RACON - 

TE TANT DE CHO - 
SES... /QUE S'ÉTAIT- 

IL VRAIMENT PASSÉ? | 


ON SAIT SEULEMENT 
QU'AUCUN DES DEUX 
CAVALIERS NE REVINT 
CETTE NUIT DU MONT 
DES ESPRITS ET QUE 
LE LENDEMAIN LES 
ÉCUVERS PARTIRENT 
À LEUR RECHERCHE 


HORRIBLE f 


ON SAIT DANS QUEL ÉTAT FURENT TROUVÉS LES FRÈRES ALPHONSE ET HENRI 


CE SONT LES ESPRITS 
DES TEMPLIERS DU 
MONASTÈRE . CE SONT 
EUX QUI ONT TUE LE 
COMTE ET SON FRÈRE … 
ET DAME / 
BÉATRICE, 
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ELLE A ÉTÉ TROUVÉE CE MATIN DANS SA 

CHAMBRE,MORTE D'ÉPOUVANTE. ELLE 

TENAIT DANS SES MAINS SON VO/LE 
BLEU ,” 


C’est avec ce nom que dès 1971 commencent à appa- 
raître dans certains comic-books de la D.C. Comics 
américaine des histoires dessinées présentant des per- 
sonnages évoluant le plus souvent dans des décors 
ténébreux ou macabres, sous des cieux chargés de 
nuages tourmentés, mais dessinés avec un grand 
talent artistique et une présence dramatique qui 
convenaient à merveille aux récits de mystère et 
d’épouvante contenus dans ces livrets de « comics » 
populaires. 

Ce dessinateur n’était autre que le philippin Alfredo 
Alcalä qui avait déjà acquis une certaine renommée 
dans son pays en illustrant les scénarii violents et 
« violants » de l’éditeur Pablo Gomez, (Citons en par- 
ticulier les histoires de Uwad et de Jungla publiées 
dans « United Komik », ainsi que la série fantastique 
Odinah parue dans « Planet Komik » ) et que son 
compatriote Tony de Zuñiga avait pu faire retenir 
sans trop de mal par Carmine Infantino — alors « art 
editor » chez D.C. Comics —, émerveillé devant les 
échantillons des artistes philippins apportés à New 
York par de Zuñiga. 

C’est ainsi que, toujours par l'intermédiaire de 
Zuñiga, Alcalâ va prendre la suite de Neal Adams 
dans la série de récits dessinés du personnage wes- 


THEY DON'T DUPLICATE RECORDS ON THE META- 
SO I HAD TO GO TO THE 
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tern « El Diablo » publiés dans « Weird Western 
Tales » et qu'il se verra confier les scénarii de plu- 
sieurs histoires terrifiques qui paraîtront dans 
« House of Mystery », « House of Secrets » et « Weird 
War Tales ». | 

Pendant ce temps, Alfredo Alcalé s'était installé à 
New York où il va travailler non seulement pour la 
D.C. Comics mais aussi pour d’autres maisons d’édi- 
tion : la Marvel (à signaler la qualité des récits de la 
série « Conan » réalisés par ce dessinateur philippin) 
et pour la Warren touchant aussi bien l’heroïc-fantasy 
que le fantastique et la science-fiction. Par la suite, 
Ailcalà retournera aux Philippines d’où, avec son frère, 
il continuera à collaborer avec diverses maisons d’édi- 
tions américaines. | 

Le style de Alfredo Alcalé est très personnel et 
caractéristique : un dessin précis et fouillé accentué 
par une multitude de petits traits qui viennent don- 
ner du modélé aux personnages situés au premier plan 
et de la profondeur aux décors constituant l’arrière 


* plan des vignettes. 


Nous vous présentons ici une histoire dessinée du 
genre épique qui représente fort bien le style de ce 
grand artiste philippin. 


BY THE WAY, DEMONS CAN 
N ON A 


GET INTO HEAVE 
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"ESCLAVE SAVAIT QUE S'IL PARVENAIT À ATTEINDRE LES MARA/S SON SALUT SE- 
RAIT ASSURÉ / SES POURSUIVANTS NE LE RETROUVERAIENT GAMA/S AQU SEIN DE 
LEUR LABYRINTHE. DEPUIS QU'IL S'ÉTAIT ÉCHAPPÉ DES BANCS DE NAGE D'UN 
DRAKKAR VIKING, CHAQUE JOURNÉE AVAIT ÉTÉ VOILÉE PAR LA BRÜUME ROUGE 
DE LA SOUFFRANCE ./ SON COEUR BATTAIT AU POINT DE SE ROMPRE ,/ CHAQUE 
FIBRE DE SON ÊTRE HURLAIT D'ÉPUISEMENT./ 


MAIS L'ODEUR = 

1 ÂCRE DES MA- REA 
RAIS PARVENAIT : 7 4 
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LES VIKINGS QJURÈRENT, COMME ILS AR- 


L'ESCLAVE / RÊTAIENT BRUSQUEMENT LEURS MONTU - 


LE VOILA / 
. ARRETE LE / 


SCANDINAVES 
SONT YAUSTE DER - “ 
RIÈRE MOI ./ Si JE 
NE PARVIENS PAS 
A LES SEMER RAPI-A 
DEMENT, ILS ME 
TUERONT / 


| 


"NOS CHEVAUX 
PRE PEUVENT LE 
SUIVRE DANS LES 
MARAIS // IL NOUS 
A ÉCHAPPE / 


À REMONTER 


ONE PLUIE DEFER SA- AK, IMPORTE 


BATTIT./ D'UN BOND DÉ - 
SESPÉRÉ , L'ESCLAVE 
: PLONGEA , ÉVITANT LA 
MORT DE SUSTESSE / 
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MAIS ME VOICI : 
À L'ABRI DE LA MORSURE 
CRUELLE DE LEURS 


ODIN SOIT LOUÉ, 
ILS REPARTENT ./ 
QUE JE LES HAIS / = | | 
QUE JE VOUDRAIS / DIT a A 2 XNNSS En Âre 12 
LES TUER / NE ©. SRAAMAN JAN Nes ete a 
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CEPENDANT, L'ESCLAVE SAVAIT QUE POUR 
RESTER LIBRE IL DEVRAIT FAIRE PREUVE 
DE RUSE … ET DE PRUDENCE ./ |L S'ENFON- 
GA AU SEIN DE L'OBSCURITÉ ACCUEILLAN- 
TE DE LA FORÊT MYSTÉRIEUSE / 


ESCLAVE, CAPTIF PES LOURDES CHAÎNES DE 
L' ÉPUISEMENT / f 
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MAIS LES SONGES 


IL S'EFFONDRA ET Tee DE 
SOMBRA DANS UN EC - 
SOMMEIL AGITE ./ RENT INTERROM- 
Rats . PUS PAR UNE LU - 
eu. 1 Re SNA AR MIÈRE AVEU - 
Sl../S1 LAS / À S / \ k | A|\1, W £ si \ : # tot : | ; GLANTE 


QE NE PEUX PLUS Ver, 
CHER, MAIS JE LE pois / 
QE NE VEUX PAS ME RE - 
TROUVER SUR UN BANC 
DE NAGE / 
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N AVEC PRUDEN: 


ELLE SCINTILLAIT ET DANSAIT 
FOLLEMENT, LE TIRANT HORS DE SA 
TORPEUR COMPARABLE À LA MORT... 
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PAR LES D/EUX, 
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LE MÉTAL AVAIT UN ÉCLAT HYB- D ANR SSSR 
NOTIQUE../ C'ÉTAIT /NSENSÉ, SAS AN 
MAIS CETTE ÉPÉE SEMBLAIT LUI 
MURMURER : " PRENDS -MOI , SE 
T'APPARTIENS /" D'UNE VOIX 
TR 77 BRUISSANTE COMME DES FEUIL- 


UNE ÉPÉE ./ EXACTEMENT 
CE DONT IL AVAIT BESOIN... 
POUR TUER LES VIKINGS , 
S'ILS RETROUVAIENT SA 


MAIS DÈS QU'IL 
PRIT L'ARME 
DANS SA MAIN , [2 
LA HAINE SOi- 
GNEUSEMENT 
ENTRETENUE 
AU FIL DE CES 
A ANNÉES DE 

7 MAUVAIS 

A TRAITEMENTS 
DISPARUT. 
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( Ur LPS LES AGITÉES PAR LA BRISE. 
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) À NI SURNATUREL | 
MN L'ENVAHIT. 
C'ÉTAIT COM- 
M ME Si SON 
MA AME AVAIT 
AT POUR LA 
PREMIÈRE AN 
SA FOIS RETROU- LENS 
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PÉE QUI LUI ADRESSAIT DE WP 4 

DOUCE PAROLES APAISAN- SP, At | EN DIRECTION D'U- Îfk 

PU NE PETITEAMOUTTE NW  QUEL ps 

RUDIMENTAIRE Dis - W CE SORTILE 
SIMULÉE PARLES f GETONEEPÉE 
GRANDS CHÊNES … NE PEUT PAS 


COMME EN RÉPONSE A SA 
QUESTION MUETTE ,UNE VO/X 
S'ÉLEVA DE LAHUTTE 


APPROCHE, 
MON FILS / N'AIE 


NOUS SAVIONS 
QUE, TÔT OU TARD , UN 
HOMME TROUVERAIT CETTE 
ÉPÉE , QUI LE CONDUIRAIT 
ausau'A NOUS. 


IE 

T'ATTEN- 
DAIS, AVEC 
MA FILLE., 


QUI ES-TU, 

VIEIL HOMME 7 

QUE FAIS-TU 
DANS CES 


À NN 

Sr. - TU RRALES 
L' 19 b ll MRETEnS RARES 4 
ALLONS, RES - 
TAURE-TOI , PEN - 
DANT QUE MON 
PÈRE TE DONNE 


VOIS - TU ! ? 
MON FILS CETTE 
ÉPÉE N'EST PAS 
UNE ARME OR - 4} 
DINAIRE. 


son PENDANT ! | 
DES DÉCENNIES ,ELLE EST 
RESTÉE PLANTÉE DANS CE 
CHÊNE, À ATTENDRE UN 
HOMME RONGÉ PAR LA 
HAINE ET LE DÉSIR 
DE TUER. 
FAT) 
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"VOIS -TU , IL ÉTAIT 
UNE FOIS UN VILLAGE 
À PRÉSENT DISPARU. 
UN HAMEAU PAISIBLE, 
TRANQUILLE ET PROS- 
PÈRE, PEUPLÉ D'HOM- 


O-OUI ,9E HAIS - 
SAIS MES MAÎTRES / 7, bone 
MAIS À PRÉSENT, TOUTE | CU HAINE / 
RANCOEUR SEMBLE S'É- : 


QE VAIS T'EX- 
TRE ÉVANOUIE. IE NE PLIQUER 


"TOUTE ARME EÛT ÉTÉ /NC- 

N TILE,CAR NUL NE TUAIT LES 
ANIMAUX POUR S'EN REPAÏ - 
TRE OÙ SON PROCHAIN POUR 


PE AD /u : S'ENRICHIR ./" 


es | 


“MAIS IL Y AVAIT CE- 
PENDANT UN HOMME 
VANITEUX , QUI SE 
CROYAIT SUPÉRIEUR . 
AUX AUTRES … " 4 


"LES VILLAGEOIS NE PURENT 
RÉSISTER ET FURENT IMPITO - 
YABLEMENT MASSACRES . ‘ 
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CAIN, LE FORGERON PLUS GRAND, “ /} SUÈRE LES ARMES ET, 
PLUS FORT ET PLUS ADROIT QUE y ALORS QUE L'ÉPÉE SE TROU: 
pen 8 7 GE, DES GUERRIERS VENUS 
Z ÿ/| DU NORD ENVAHIRENT LE 
VILLAGE ET RÉPANDIRENT 


) LE SANG DES INNOCENTS /" 
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MÉCHANCETÉ... MAIS PLUTÔT POUR 
SE DIFFÉRENCIER DES AUTRES ET 

ÉPROUVER UNE PLUS GRANDE SEN- 
SATION DE PUISSANCE... “ 


“4, , SH" 19 W % 
SF 


7, 


PA N 


40 


IL SONGEAIT A LA PCIIS - 
SANCE QU'IL DÉTIEN - 
DRAIT DÉSORMAIS SUR 
SES COMPAGNONS // " 


"OBSÉDÉ PAR SA SOIF DE POU- 
VOIR CAIN NE PRÊTA PAS 
ATTENTION AU MASSACRE. 
SON OEUVRE ACHEVÉE, IL 
RESTA À ADMIRER SON AR- 


KI "SELON CERTAINS ,CE FUÜT 
) A CAUSE DE CES MAUVAI - 
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MENT BLESSÉ ,ET SON SANG 
COURUT SUR LATERRE BAT- 
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VAIT ENTENDRE LES MOURLEMENTS 
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"ETQUE LASOIE À 
DE LA REVANCHE 
NE VALAIT PAS LA 


C'EST EN, 

ELLE QUE SON ÂME 
REPOSE POUR L'ÉTERNITÉ... 
ET ELLE PARLE DOUCEMENT 


LENT L'UTILISER POUR 
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V'L'ÉPÉE TAILLADAIT L'AC/ER AUS: 
D SI FACILEMENT QUE LA CHAIR HU: 
/ MAINE / CETTE CHAIR QUI SE COU- 
4/7) VRAIT DE SANG DÈS QU'IL L'EF- 
T4 FLEURAIT / 

/ MOI LL L NID L LLILALRES 
"CEPENDANT, LA DOUCE SATIS - 
FACTION DE LA VENGEANCE É- 
TAIT AMÈRE ,/ EN GOÛTANT AU 
SANG,LE FORGERON COMPRENAIT 
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"LES ANGES DE LA MORT 
ENVELOPPÈRENT CAIN DE 
LEURS AILES, MAIS LE FOR - 
GERON AVAIT DÉJÀ MIS TOU- 
TE SON joe DANS CETTE 


DE CHAÎNES / PARDONNE 
] ATES ANCIENS MAÎTRES ET , 
MODÈRE TES SENTIMENTS. 
NE LAISSE PAS LA HAINE 


de. 
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PYTHARA ÉTAIT TOMBÉE... 


ET ARZAK , SUSQU'ALORS AUX 

PREMIÈRES LIGNES DE L'ARMÉE 
DES CONQUÉRANTS, SE RETROU - 
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RUSS HEATH 


UN MAÎTRE DE L'HISTOIRE INSOLITE 


Russell HEATH est né le 29 septembre 1926 à 
New York. 


I1 va publier sa première histoire en 1942 à l’âge 
de seize ans dans la revue HOLYOKE. Cette his- 
toire s’appelait « HAMMERHEAD HAWLEY ». 


En 1946, il va collaborer à la revue TIMELY, 
réalisant des bandes dessinées dans des genres et 
des styles très variés. Pourtant c’est dans le genre 
« Western » que Russ Heath va obtenir ses meil- 
leurs résultats et en particulier avec des histoires 
comme Arizona Kid et Kid Colt Outlaw où il excelle 
par le soin apporté au moindre détail et par la fidé- 
lité des armes et des vêtements. 


Pendant cette période, Heath mène de front plu- 
sieurs collaborations : pour l’éditeur Lev Gleason il 
va produire des histoires « romantiques »; pour 
l'éditeur St.-John et pour la firme « Quality » la 
série Plastic Man; pour Avon des histoires de S.F.; 
pour E.C. Comics des histoires dans « Mad» et 
« Frontline Combat » et en 1950 il va collaborer avec 
la National Comics. 


Ses histoires Silent Knight et Golden Gladiator 
qui parurent dans le magazine « The Brave and the 
Bold» vers la fin des années 50 et le. début des 
années 60 sont considérées comme ce qu’il y a de 
meilleur dans le genre « sword & sorcery » surtout 
par la qualité de son dessin réaliste. 


Après avoir travaillé dans une série d'aventures 


publiée dans « Sea Devils » de la National Comics, 
Russ Heath accepte de réaliser pour l’éditeur Joe 
Kubert la série intitulée Sergeant Rock. 


Il avait déjà commencé à dessiner quelques his- 
toires pour l’éditeur James Warren qui venait de 
publier son magazine de guerre « Blazing Combat » 
(1965). C’est ainsi que vers 1966, Russ Heath sera 
considéré comme un excellent dessinateur spécialisé 
dans les histoires de guerre et ses réalisations aussi 
bien chez Warren que dans les séries Sergeant Rock 
et Easy Company deviendront très populaires. 


En dehors de son travail personnel comme des- 
sinateur de bandes dessinées, Russ Heath a été 
l'assistant de George Wunder (Terry and the Pira- 
tes), de Dan Barry (Flash Gordon) et avec Kurtzman 
et Will Elder dans la revue « Playboy » en particu- 
lier dans les pages célèbres du personnage « Little 
Annie Fanny». 


Aujourd’hui, la renommée de Russ Heath n’est 
plus à faire, il est l’un des plus cotés dessinateurs 
américains. L'histoire que nous présentons ici mon- 
tre à nos lecteurs la qualité du dessin, la précision 
des détails, le rendu des expressions... en un mot, le 
« savoir-faire » et la maîtrise de ce grand artiste qui 
est Russ Heath. 


N.B. — Le numéro 1 de la collection « l'Art de la B.D. » entiè- 
rement dédié à Russ Heath, présente une sélectiori d'excellentes 
histoires de ce maître de la bande dessinée. (16 F. chez tous les 
marchands de jourriaux). 
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AGREE DU CERCLE POURPRE: LA 
PLUS GRANDE CONGRÉGATION 
DE SORCIERS DE L'HIS - 

TOIRE ./ 

LEUR PUISSANCE 
ABATTAIT LES EMPI- 
RES /JUSQU'AU 

JOUR À _. 


EST AUSSI CÉLËÈ - 
BRE QUE THANE / ben 


J'ARRIVE 
1 DELEST.. 


LES DEUX CAMPS 
N'AIMENT GUÈRE LES 
|, MERCENAIRES DE 

° L'OUEST... 

ILS PARTENT APRÈS AVOIR 
(| TOUCHE LEUR SOLDE, MAIS 
| \ AVANT D'AVOIR LIVRE” 

_ BATAILLE … 


M'ACCEPTERAIS -TU 
POUR COMPAGNON, 
VIEILLARD 7 


ÿ Où UNE 

ÉPÉE LES , 
ABATTIT, ME - 
NESTREL / 


LE DERNIER 

SORCIER, S'IL EXISTE... 
CELQI QUI LE TUERAIT 
ENTRERAIT DANS LA 
LEGENDE … 


PA] UNE TELLE QUÊTE DE - 
D )/ VRAIT ÊTRE IMMORTALISÉE 
‘} PAR UN BARDE, SI ELLE 

N EST PAS DÉSESPÉRÉE AU 
K POINT QUE J'EN PERDE 


CELA NE M'EN- 
CHANTE GUË - 
à RE 


e 0 
)9 5% 


POUR DEVENIR 
:P LE MAÎTRE DE ROYAU* 

MES ENTIERS, IL LUI SUF- 
FIRAIT DE DEMANDER... 
OÙ DE PRENDRE. 


CINQ ENTAILLES, 
ONE POUR CHAQUE 
MEMBRE DU CERCLE 
POURPRE .…. HORMIS 
POUR … 


DE ME PRÉSENTE : 
GIMBA ,LE MÉNESTREL. 
QE POURRAIS MÊME FOUR- 
NIR QUELQUES PIÈCES 

POUR ACHETER DES MON- 
TURES, Si NÉCESSA\ - 


MAIS JE PRÉFÈRE 
T'AVOIR À MES CÔTÉS, 
PLUTÔT QUE DE SAVOIR 
QUE TU TE DISSIMULES 
DERRIÈRE MON 
Dos. 


AU LEVER 
DU JOUR , 
IL PRIRENT 
LA ROUTE... 


SUIVRE LA 
PISTE DES MONTS 
EST RISQUÉ, THANE. 
IL SE MET À NEIGER, 
ET NOUS RISQUONS 
DE TROUVER … 


LA TEMPÊTE / ° 
LA NEIGE FON - LA , > e. Dé C4 
DUE TOMBAIT MES QUELQUE CHOSE EN @ To 0, 2 
EN UN RIDEAU 3 . SORT... EST-CE UN NC/A- » ni 
ININTERROMPU DJ 22 GE 7 CES TOURBILLONS : c 
ET OPPRES - ET, AENQUGER 7 DE NEIGE ME DISSI- x: . 
SANT. T PAR LE CARACTÈRE DÉ - MULENT … Die , 
SESPÉRÉ DE CETTE AT- PAST et 
NOS MONTURES TAQUE, 9E PARIE QUE LUS 
SONT AUSSI NER - C'EST SA DERNIÈRE D fe 
VEUSES QUE DES RETRAITE .…. a #7 
VIERGES AU COURS ; 
D'UNE ORGIE BAR- é a 
BARE. VAMPIRES ( o,? 


BLANCS / DES 
MANGEURS 

D'HOMMES 
GÉANTS ./ 


ELLES SEN- 
TENT QUE NOUS 
APPROCHONS 


VOICI DES ANNÉES 
QUE JE PISTE SHARKHAN DE 
REFUGE EN REFUGE, MAIS IL 
S'ENFUIT TOUSIOURS À 
TEMPS. 
LA NUIT DERNIÈRE, 
ON DE MES ASSAILLANTS 
A MARMONNÉ QU'IL DEVAIT 
PROTÉGER LA MAAUTE C/TA- 
DELLE DE SON Maî - \ 


. _F LA 
CHAQUE 


OS DE MON CORPS 
HURLE QUE … 


LANN \7 0 


o 
eo do 


ILS TOMBAIENT DU BA. ILS SONT 


Ô 
Cr CIEL, VAGUE VIVAN - PARTIS. CE MONS - 
n Ô ©6 TE VENANT SE BRI- TRE DEVAIT ÊTRE 
LA LEUR CHEF. 


SER 


CONTRE L'ACIER 
ET UNE DÉTERMI- 
NATION FAROUCHE.. 


TON 8RAS 
EST FORT ET RA- 
PIDE ,ARISTO. 


ILN'EST 
PAS ALOURDI ET AF- 
FAIBLI PAR L' ÂGE, 
THANE... 


ET J'AURAI PEUT-ÊTRE BE - TS 

SOIN DE VOUS AVANT QUE CE  ]ESs 
SORCIER NE SE TROUVE A 
SA PORTÉE ./ 


{ 


VOICI TON LUTA, 
MÉNESTREL.CHAN - 
TE QUELQUE CHOSE: 
UNE ODE À L'#UMI- 
LITE DE LA JEU - 
NESSE. 


Æ 

DEPUIS DES 
OURS,MES MAINS 
TREMBLENT BIEN 
TROP POUR QUE 


JE PUISSE 
JOUER 


TU IGNORES CE GA 
NOUS ATTEND. POURQUOI 
POURSUIS - TU CETTE 
QUÊTE 7. 


MA DÉCISION is 
DE VOUS AC - 
COMPAGNER 


AUTREFOIS, 
C'ÉTAIT PAR VEN- 
GEANCE. LE CER- 
CLE POURPRE 
M'A DÉPOSSÉDÉ 
D'UN ROYAU- 
ME. 


COURAGE, 
€ FJ_NOTRE SITUA- 
BA TION S'AME - 
% LIORE , GIMBA, 
A IL NE NEIGE 

à PLUS. 


MAIS J'AI DEPUIS OUBLIÉ 
CETTE PERTE. DANS CE MONDE 
EN CHANGEMENT, SHARKHAN RES - 
TE UN ADVERSAIRE VALABLE 
EN DÉPIT DES DANGERS QU'IL 
REPRÉSENTE. 


UN BOND, LA PRISE FRÉNÉTIQUE 
D'UNE MAIN DE FER ET... 


THANE ,9E 
TOMBE AIDE - 
MOI / 


EN CE CAS,SOIS 

HEUREUX, THANE … 

CE SORCIER EST CERTAI- 

NEMENT TRÈS PRO - 
CHE ” 

ETIL A LAISSÉ 
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{ CALME -TOI, GIM - 


AAAAAGHHHH / CETTE CHOSE 
EST AUSSI BRÔLANTE QUE LES 
FEUX DE L'ENFER / 


GAIT TOUJOURS ET, SUR UN ÉTROIT LER SIGNERAIT SON ARRÉT 
PONT DE PIERRE ENJAMBANT CIN 
ABÎME SANS FOND, IL DÜT LIVRER DE RERTe OAI DIT 

: j D'AUTRE CHOIX QUE DE 


BATAILLE … PLONGER VERS LE MONSTRE 


| 5 G CPE 
MAIS THANE OUBLIA ARISTO, CAR ce ( 
LE GARDIEN DE SHARKHAN AVAN - Len CNE TRE 4 La 


CEPENDANT, IL CONTINUA DE POUS- 
SER «x 


QUSQU'AU MOMENT OÙ LE MONS - 
TRE BASCULA CONTRE UNE DES CO- 
LONNES DE LA CITADELLE , AU SEIN 
D'UNE VÉRITABLE... 


SON FEU INTÉRIEUR 
N'EST PLUS QUE 
VAPEUR … 


GEST... C'EST 
FINI. 


CE N'EST PAS LA PEUR 
QUI A EMPÊCHÉ ARISTO 
DE T'A/DER, 


ONE Li ES . FS 


DE NEIGE ET DE GLACE. 


NE SOIS PAS S7 - 
PIDE, ARISTO. LES 
SORCIERS N'ONT BE - 
SOIN NI DE SERRÜRES 
NIDE PONTS - 

LEVIS... VOICI 
VENIR SON GAP - 


; PENDANT 
QUE TU OCCUPAIS LE \ÿ 
MONSTRE , IL S'EST GLIS- 
SÉ DANS LE CHÂTEAU 
AFIN DE TUER LE SOR- 
CIER AVANT TO! / 


TU AS 
CESSÉ DE SOURIRE \ 
JEUNE GUERRIER . 

CROIRAIS -TU FINALE - 


MENT AUX SORCIERS 
ET AUX MAGES 7 
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LE GRAND SHARKHAN./ 


IL SOMMEILLE SUR SON TRÔ- 
NE ,PLONGÉ DANS UNE TRAN: 


SE MYSTIQUE / 


TEL UN FORGERON 
DEVANT SON EN - 

CLUME , THANE A - 
BATTIT SA HACHE 
SUR LE MONSTRE 
DE METAL,MAIS 


IL N'A 
PAS DE CORPS, 
PAS DE CHAIR... LA 
FORCE DE MES COUPS 
FAIT REBONDIR 
MON ARME … 


VE 


LE 

SORCIER 

TUE-LE,THA- 
NE / 


POURRAIS LE MAR- An 
TELER QUINZE JOURS \ RO 
DURANT SANS LUI FAI-) er 

RE LE MOINDRE 


MAL / 


SANG DES 


Pr DIEUX ,/ 


À L'AIDE, 
ARISTO.CETTE , 
CRÉATURE ME DE- 
CAPITERA AVANT 
QUE dE PUISSE 
DÉGAINER ./ 


VA AAA nan NAS 


ARISTO RESTA 
SOURD À SON 
APPEL … 


Où DOIS -E QE N'AI PU À 
TAPPELLER É 0 LA FOIS CONTRÔLER || 
SHARKHAN? À dE a M LE TEMPS ET LES 
VAMPIRES. 


AG LIEU DE FEIN- 
y DRE DE CHOIR, POUR 
Pr T'ATTIRER DANS UNE 

POSITION VULNÉRABLE , 
GE SUIS VÉRITABLE - 
MENT TOMBÉ... 


TQ ES Le 
MORT,SORCIER... 
# ET 9E SUIS UNE 

LÉGENDE / 


9 ARISTO … 
L'HOMME QUI TUA 
LE DERNIER DES 

SORCIERS ,/ 


és 
A) 
se 
PAS DE | 
SANG OÙ DE RALE 


D'AGONIE /COMME S'IL 
ÉTAIT MORT DEPUIS 


DONC TOUT 
DEVINÉ 7... 


ET TA FRAYEUR 
FUT SI GRANDE ,QUE 
TU CESSAS DE CON- Ë 
TRÔLER LES ÉLÉ- 
MENTS CE QUI TE 


TA N'AS RIEN 
ACCOMPLI , HOR - 


J'AI DIT QUE TON 
BRAS ÉTAIT RAPIDE 


S LONGTEMPS … ES MIS MUTILER ET PUISSANT... TRAHIT... 
sü ; SON CADA - D 
OU S'IL FINISSONS - 
F ’ WJ/AVAIT TRANS- EN, THANE J'AI 
: FÉRÉ SON ES- BESOIN DE TEMPS : : 
7 PRIT DANS POUR ÉLABORER MES 4 
; UN AUTRE TOURS DE MAGIE. TU 7. = 
CORPS ,ARIS- ME POURCHASSES Æemi Re À 
©. LES SOR- TUER, POUR DEPUIS DES AN- D'AI TOUDOURS EU LA FERME IN- 
MCIERS EN | M'AVOIR TRAL NÉES.. C'EST FINI. FAIS - MOI LA TENTION DE DÉBARRASSER LE MONDE 
# SONT CAPA- ) h- FAVEUR DE ME TUER RAPIDEMENT. DE TOI ET DE TES SEMBLABLES 
LES... = - 
À 


ALLONS , 
VIEILLARD, COMMENT 
TES MAINS BRÔLÉES 
POURRAIENT- ELLES 

TENIR UNE ÉPÉE FACE 
À MA FORCE 7? 


MAIS ENSUITE ,QUE O'APPARTIENS À CETTE ÉPOQUE, CEL- 
FERAI-dE 7... LE MERCE. LE DES LÉGENDES. PRENOS TON 
! | NAIRE DANS DES GUER- TEMPS POUR ÉLABORER TES TOURS 
| | RES STUPIDES , JUSQU” DE MAGIE, SHARKHAN 
AT SOS EURE NOUS REPRENDRONS PLUS 
a, FER-A-BRASME TARD NOTRE COMBAT.CE MONDE 
NOUVEAU A BESOIN DE QUELQUES 
LÉGENDES SUPPLÉMENTAIRES. 


J'AI SUSPECTÉ 


M7 CELA DÈS LAFIN 
DEN DU COMBAT CONTRE 
LES VAMPIRES / 


dl 
4 


MAIS, HOMME AR - 
ROGANT ET MBU DE 
TOI - MÊME … 


L'AUBE DE LA CIVI- 
LISATION SE LEVAIT, 
MAIS , SI L'ÈRE 
PRÉCÉDENTE DIS - 
PARAISSAIT.. ELLE 
N'APPARTENAIT 
PAS ENCORE AU 


TA MORT MARQUE = 
RA LA FIN D'UNE ÈRE 
ET, QUE dE LE VEUIL- 

LE OÙ NON … 


g \ —— — à 
à NS f\X 


POUVAIS - TU BONE 
VOIR QUE LE MIEN SOIT 
ENCORE PLUS RAPIDE 
ET PLUS FORT 2 


A SCÉNARIO: SAMLEL À. DELANY 
DESSINS : HOWARD CHAYKIN 


AU MILIEU DES 
HEURTS DE LA VILLE, 
LES SIGNES DE PAU- 
, _ DEPUIS QUE JE 
À VAR SONT EE F SUIS TON ASSISTANT, KY- 
| NES: | RA, QUI CROIRAIT QU'AU- 
TUEUSE FASSENT SOU TREFOIS JE MARCHAIS 
VENT INAPERÇUS, PIEDS MUS 7? 


} MÜN PROJET GÉ- " 
HÉTIQUE CAFFOCTE AS- 
SEL FOUR HABILLER MES 
EMPLONÉS À DÉFAUT DE 
LES PAYER. 


7 JE ME SUIS PAS HA- 
[ BITUÉ À CES VÊTE- 
_MENTS ET À CE LUXE. 


MAIS MOI, JE 
M'AIME PAS 

VOIR LA FAL- 
VRETÉ ET LA 
SOUFFRANCE, 


CPR HOMARE CHA Er It 
E SA Lie L. 4. L'ELANY 


‘+, SA TOILETTE RESPIRE LA RICHES 

MISE. LES MEURTRISSURES, LA 5A- DR 

LETÉ TÉMOIGNENT DE LA DÉGRA- JE 
PP" DATION ET Du DÉSESFOIR, is 
: HE ME ET ee. 

? + ut Er Le F 
j 4 CR IMEE r k 
=. > * Las Don. hs: bi 


- 
_…— 


+ 


» s 


.- 
cal ge L 


2 4 


s 


ALLONS, FEMME, ÊTES- 
VOUS LA FOUR CRÉER LA VIE 
OU LA MORT 7 REGARDEZ VOS 

PROBLÈMES EN FACE ! 


QUAND vOuS 
AUREZ VU CE QUE 
J'AI LA, VOUS 

COMPRENDREZ. 


fous 
VOYEZ MAIN- 
T Qui 


OGRAMME QUE 
END À KYRA, 


MENTS S'ASSEM- 
BLENT, IL DEVIENT 
CLAIR QUE L'EPA- 
VE ELLE-MEME 
EST LE SUJET, 


TENEZ, BUVEZ 
CECI ET EXPLI- 


QUEZ-MOI ! 


155US DÉ SES CELLULES ET 
GÉNÉTIQUEMENT IDENTIQUES 
À ELLE, LA PRÉSIDENTE NOUS 
UTILISE FOUR L'AIDER À RE- 
GENTER, ELLE NOUS FAIT AP- 
PARAÎTRE À DES CÉRÉMONIES, 
DES SIGNATURES DE DÉCRETS, 
ELLE NOUS FAIT MÊME PREN- 
DRE DE PETITES DÉCISIONS, 
MAIS TOUJOURS SELON 5E5 


JE SUIS UNE 
FEMME SANS 1DENTI- 
TÉ PROPRE, UNE MA- 
RIONNETTE, UN FAN- 

ATÔME, UN ÊTRE Mi- 


SÉRABLE 


NON ! VOUS 
NE POUVEZ 
ÊTRE LA PRE 

SIDENTE 


MISÉRABLE ? 
VOUS N'EN VONEZ 
PAS LES AVANTA- 
GES... 


KYRA, ENVELOPPÉE DANS SES PENSÉES, REGAC- 
DE L'ÉQUIPEMENT QU'ELLE À MIS DES ANNÉES 
À CRÉER, LA MACHINERIE DE CHANGEMENT GÉ- 
NÉTIQUE, JADIS, CELA SEMBLAIT SUFFISANT... 


ns 


a SU h « 71 


z fi 


PRÉSIDENT 


MAIS, COMPARÉ À CE QU'UNE PRÉSI- 

DENTE PEUT FAIRE... VOIR LA MISÉ- 

14 RE ET APFORTER LE BONNEUR, ÊTRE 
JA TÉMOIN OÙ CHAOS ET RESTAURER 

0] L'ORDRE... 


1 4 
# 
C2 < 


Si VOUS NE POUVEZ VIVRE 
AVEC L'OPPORTUNITÉ... CER- 
TAINS LE PEUVENT, 


INSENSÉE ! CE 
N'EST PAS LE FOUVOIR 
QUE VOUS DÉTENEZ, 


SONNEL, LE DÉSES- 


POIR... 


KYRA ET SON JEUNE AS- 
SISTANT REGARDENT, LEUR 
EXPRESSION EST LA MÉ- 
ME, MAIS LEURS PENSÉES 
SONT DIFFÉRENTES. EN- 
FIN. 


PETTA, TU 
N'AURAIS PAS pÜ 
AMENER LES GAR 
DES... 
N'ETAIT PAS RICHE... ELLE 
SEMBLAIT SEULEMENT 


VOUS AVEZ 
BIEN FAIT, NOUS LA RE- 
CHERCHIONS. LA PRÉSIDEN- 


TE À DONNÉ DES ORDRES SPÉ- 
CIAUX POUR QUE NOUS LA RA- 


MENIONS, NOUS NE CONNAIS- 
SNS PAS SON IDENTITÉ, 
MAIS ON DIT QU'ELLE FAIT 
PARTIE D'UN JEU i1M- 
PORTANT, 


MAIS EN POUSSANT LA FEM- 
ME HORS OU LABORATOIRE, 
L'UN DES GARDES SE RE- 


Es 
EE | 
LL L 


MONBE, 


MAIS JE KE 
QUIS PLUS ENRA, | 
1 À UNE CERTAINE SE” 
CUBITÉ À CONTINUER 
MON TRAVAIL, 
LA CHALEL 
MON AMEN 


KYRA LEVE LES YEUX, C'EST LE MOM 
MAIS ALORS, TOUS LES MOMENTS EN 


ss 


E 


" 


r 


QUE POUR D'AUr 
AR LA LUMLE- 
FT LUNÉS 


À 


En Es TS 


Le | 


QMERES 


Le 
p ET 


LI 


THOMAS e STOFFEL 


arVaNdOR 


Dans. LS LA CABALE 
‘ SOMBRE 


LA RÉVOLTE DUIPEUPLE 
DU SINGE 


VENTS D'OUESA 


Etienne WILLEM 


DURAND CASTAZA 


LA CRYPTE 
DU SOUFFLE | 


T1- LE TALISMAN DES ÂMES 


LE GUERRIER # 


2x —  AQfF 
D riloil = Ve 


OLIVIER MILHIET 


Te Cl API MORSE ED 
VE 


